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     […]
 

À vrai dire, 
le mariage ne nous passionne guère, 
préférant ne pas reconnaître à quelque autorité 
le droit de sanctionner nos unions. Mais les gesticulations 
droitières ont eu le mérite de faire tomber les masques, et il est 
désormais clair que ce qui se joue ne tient pas tant au mariage 
des un·e·s et des autres qu'à leur existence même, à leur refus 
de rester planqué·e·s, et à la possibilité que de ces relations 
"contre-nature" émerge une génération d'enfants pour lesquels 
la binarité du genre risque d'être une notion, sinon périmée, du 
moins bien ébranlée. Face à la cela, nous tendons à penser qu'il 
n'y a rien à débattre ou négocier, et que si certain·e·s veulent 
s'escrimer à "convaincre" les fachos de leur erreur 
d'appréciation, nous préférons, quant à nous, encourager 
l'affirmation offensive contre tous ceux qui essaient de nous 
empêcher d'être et d'exister, dans les identités et sexualités que 
nous aurons choisies. Nous pensons donc qu'il est plus que 
jamais temps de se montrer, de donner à voir ce que 
l'hétéronorme voudrait garder dans l'ombre, de résister à 
l'injonction à "ne pas choquer", jusqu'à inverser la tendance : 
que les intégristes tremblent, car nous espérons que bientôt, 
leurs propres filles n'auront plus peur d'emballer leur voisine, et 
leurs propres fils de renoncer aux trônes de patriarches auxquels 
ils se sont cru destinés.
 

Fort heureusement, ces menaces ne nous auront pas empêché de 
lutter sur d'autres terrains parallèles. Du côté de la ZAD à Notre 
Dame Des Landes, occupation et construction contre l'aéroport 
se poursuivent, et une filiale de Vinci s'est récemment vue 
bloquée à Longvic, en solidarité. Partout en France, des dizaines 
d'actions ont répondu à l'appel des zadistes à maintenir la pres-

-sion, et gageons que d'autres initiatives de soutien suivront !
En attendant, suite et fin de ce (long) édito

à l'intérieur du programme.
 

[…]

                             ..et vous convie, vers 18h, à des

                            lectures, présentations et débats

                        autour des ouvrages ci-mentionnés.
Ensuite, c'est apéro et auberge espagnole
 (chacun-e amène de quoi boire et manger - sans

 viande, svp), puis à partir de 21h, c'est ciné! …sans oublier, chaque dernier mercredi vers 19h,

   la « réu activités » pour qui souhaite s'impliquer 

        dans l'existant ou amener de nouvelles idées!

Tous les mercredis à partir de 15h, l'espace

autogéré  ouvre sa bibliothèque, son infokiosque,

sa  zone de gratuité...

contre  

la LOPPSI II  

et son monde   

...prendre    

racine !     

programme

d'activités
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En ce début d'année 2013, 
fachos, intégristes et autres réacs ont fait fort : 

l'une des plus grosses "manifs de droite" depuis celle — histo-
rique — du 30 mai 68. On ne va pas leur enlever ce mérite là, la 
rue n'étant pas souvent là où ces derniers se sentent le plus à 
leur endroit. Sinistre spectacle, que celui de ces quelques 
centainest de milliers d'allumé·e·s, appelant, à demi mot ou pas, 
à mettre les pédés au bûcher, les gouines sur l'échafaud, et à 
ranger les femmes pondeuses au foyer, sans oublier les trans et 
autres déviant·e·s à la norme hétéro à réaligner… agitant le 
cadavre de la famille nucléaire dans ce qu'elle a de plus 
visqueux, violent et réactionnaire. Mais s'il est tentant, face à 
ces cortèges haineux, de sourire de leur pathétisme tant il est 
évident qu'un vieux monde se délite sous leurs pieds, il nous 
semble qu'il faille néanmoins rester prudent·e·s face à ce qui 
est en jeu : au delà d'une recomposition des droites dures (on y 
aura vu joyeusement se mélanger porteurs de chapelets et néo-
nazis, royalistes et UMP, identitaires et FN, entre autres 
traditionalistes moins étiquetés) autour d'une homophobie et 
d'un antiféminisme décomplexés comme valeurs sures, il s'agit 
aussi, pour le PS, de retrouver une caution "progressiste" (en 
permettant à l'État, ce faisant, de s'immiscer toujours plus 
dans nos intimités).
 

     […]

* ma petite-fille aime
   les nanas, et alors ?

   Mettez-vous ça dans
   le crâne et fermez 

   là !


